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Le Freuler, qui a touche 89/39 sur 130 coups.
Le Gamma, » 102/26 » 130 »

Le Peabody et le Zoller n'ont pu lutter longtemps, ayant eu leurs exlracteuri
dötraquös; le Walser non plus, son inventeur ayant etö empöchö par maladie.

DESCBIPTION DL SYSTEME DE CULASSE MARTINI.

(Voir planche ci-jointe.)
Le bout filetö du canon B se visse dans un trou taraude, qui se trouve dans le

haut de la paroi anterieure de la boite de culasse, et la chambre qui forme la partie
posterieure de Täme du canon est ölargie de maniere ä recevoir la cartouche.

La boite de culasse A, en fer forge, ouverte par en haut et par en bas, prösente
ä Tintörieur un övidemeut rectangulaire qui sert de logement ä tout le möcanisme

de la culasse. La chambre et l'ouverture superieure de la boite sont fermöes parle
bloc-obturaleur D. qui tourne autour du pivot placö ä la partie poslörieure et supö

rieure de la boite, du cöte oppose ä la chambre. Ce pivot ne sert que d'axe pour le

mouvement tournant du bloc ; il ne recoit pas le choc resultant du recul, qui n'agit
que sur la paroi posterieure de la boite contre laquelle Ie bloc est repoussö. Le

bloc esl maintenu ferme par Ie levier E qui tourne autour du pivot F fixe dans la

partie inferieure et posterieure de la boile. La partie du levier qui setrouve ä

l'interieur de la boile a la forme d'une fourchette et lorsque la culasse est fermöe,
cette partie pönötre dans une excavation pratiquee ä la partie inferieure du bloc,
de maniere ä ce que celui-ci ne peut elre ouvert ni par le recul ni par des gaz qui
s'öchapperaient accidenlellement.

Lorsqu'on ouvre le levier E, la fourchette sort de Texcavation du bloc]et ses deux

dents viennent frapper contre deux parlies saillantes du bloc qui tourne sous ce

choc autour du pivot a, de maniere ä ce que son bout anterieur tombe et laisse la
chambre ouverte. Lorsqu'on baisse encore un peu le levier, le bloc vient frapper
contre un des bras du levier coude C, qui sert d'extracteur; Tautre bras se trouve
ainsi retire en arriöre et le crochet qui le termine saisit le bourrelet de la douille
et la rejette eu dehors de la boite.

Au centre et dans la longueur du bloc est pratique uu trou cylindrique dans

lequel Ia tige de percussion H et le ressort de percussion ä spirale J sont enfermös

par Ia vis de fermeture K et par la vis d'arröt M.

La noix L, enfilöe sur une partie carröe du pivot F et placee entre les deux
branches de Ia fourchette, pönötre dans une rainure pratiquöe dans la tige de

percussion.

Lorsqu'on ouvre le levier E, la noix tourne avec le pivot, jusqu'ä ce que la
gächette M, qui est en communication avec la detente N, puisse penetrer dans le cran
de la noix. Si Ton referme le levier, la noix reste arrötee par la detente, et le ressort
de percussion se trouve ainsi complötement tendu.

La detente est protegee par le pontet P, qui est fixe ä Ia boite par quatre lap-
petles qui sont traversees par les pivols F et K.

L'extrömitö droile du pivot P est munie d'une languette qui s'applique sur la

paroi exterieure de la boite, et qui sert d'indicateur ponr montrer la position dela
noix qui est fixee sur le pivot. On sait ainsi si le ressort de percussion est tendu

ou non.
Dans Tintörieur du pontet se trouve encore un giissoir de sürete ou verrou R,

et lorsqu'on sait par la posilion de Tindicateur que le ressort est tendu, on peut
pousser ce verrou sous la detente ou sous la gächette de maniöre ä ce qu'on ne
puisse pas faire partir le coup. Le verrou est muni d'un bouton S qui sort de la
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botte et qui sert ä le pousser. II y a aussi sur la paroi exterieure de la holte un
bouton fixe ou une marque T. Lorsque S el T coincident et ont Tair de ne former
qu'une seule piöce, le fusil est en süretö Lorsque les boutons S et T ne coincident
pas, ou sait par la position de Tindicateur si le coup est pröt ä tirer ou s'il a dejä
ötö lire. Comme le verrou ne peut ötre pousse dans la position de sürete que si le
fusil est armö, la position du bouton montre möme sans Tindicateur ce qui se passe
ä Tintörieur de Tarme.

Lorsque le ressort est tendu et qu'ont veut faire partir le coup, on retire le verrou
si on Ta pousse sous Ia gächetle, et, appuyant sur Ia detente, on fait sortir la
gächette du! cran de la noix, qui se trouve alors dögagee, et comme eile ne relient
plus Ie ressort de percussion, celui se detend et pousse en avant avec une grande
force la (ige de percussion dont Textremite amincie vient frapper contre le centre
du fond de la douille, oü se trouve le fulminate qui s'enflamme par ce choc.

La crosse est traversee dans sa longueur par une tige ires forte W dont le bout
filetö se visse dans la paroi posterieure de la boile et relie ainsi ces deux pieces.
Au-dessous de la Crosse se trouve une excavation qui renferme un ressort Z disposö
de maniöre ä accrocher l'extrömitö du levier et ä empöcher celui-ci de s'ouvrir.
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Histoire des princes de Conde pendant les 16« et 17°-' siöcles, par M. le duc d'Aumale.
Michel Levy, editeur. Paris 1869. 2 vol. in -8° avec cartes.

On connaissait le duc d'Aumale comme un ecrivain militaire ä la fois des pius

agreables el des plus substantiels. Les volumes qu'il publie aujourd'hui le presentent

sous un nouveau jour, c'est-ä-dire comme un historien laborieux et

consciencieux de Tecole des Bouquet, des Guichenon, des Gingins, de ces braves

pionniers du passe, de ces vaillants fouilleurs de Charles, les vrais et utiles macons

de l'histoire, tandis que tant d'autres n'en sonl que les plus ou moins ölegants

plälriers.
La maison de Conde est assuröment heureuse d'avoir rencontre un historiographe

de ce merite. Döjä plus de 1200 pages, dontun tiers de precieux documents, sonl

consacrees au röcit de ses premiers äges jusqu'ä la fin du 16e siecle; sans doule

le double sera necessaire pour mener la täche jusqu'au bout dans des proportions

analogues.
Le lecteur ne doit pas s'attendre ä trouver dans ce travail d'örudit autant d'at-

Irait que dans d'auires publications de l'illustre auteur, malgrö les mömes qualites
de narration. La matiere s'y prötait moins, el il sera toujours difficile de faire

rouler deux volumes de haute histoire autour de noms y lenant en röalitö peu de

place, beaucoup moins, en tout cas, que de pieux parents peuvent se le figurer.
Le grand public, qui n'a pas les mömes detles de famille que celle dont parle

l'auteur dans sa preface, lui tiendra certainement compte de sa bonne action; mais

il altendra, pour prendre un vif interet ä son oeuvre, qu'elle ait traverse la poussiere

des a'ieux du grand Condö, et arrive au höros lui-möme qui les öcrase de si

haut. C'est ä ce titre surtoul que nous saluons avec empressement ces deux beaux

volumes, ornös de portraits el de carles, prömisses d'une vraie bonne fortune pour
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